
CONCERNANT LA STRUCTURE DES VOIES 
ROMAINES EN DACIE 

Dans la partie central et Est de la commune de Mi'Căsasa (dep. de 
Sibiu), sur envoiron 20 1hectares, se ;trouvent Ies vestiges d'un impor­
t:lnt etablissement romain . .,I:.es recherches archeologiques entreprises ici 
o'ît mis en lumiere -le plus grand centre de production ceramique ro­
maine connu jusqu'a present en Dacie (Mitrofan 1995, passim) et, sem­
ble-t-il, de toutes Ies provinces du Bas-Danube. L'etablissement etait 
situe dans la meandre le plus meridional de la riviere de Târnava Mare 
(fig. 1), .non lcin du point ou la voie imperiale de la ,Vallee de l'Olt de­
bouchait de la montagne. Ici, parmi d'autres trouvailles archeologiques, 
:rnmbreuse<; et importantes, on a ,remarque Ies traces de certaines-voies 
Pmpi2rrees, datant du dernier niveau de construction (dans la perimetre 
de l'etablissment, aux endroits fouilles, en plusieurs points, on a re­
marque trois niveaux de constructions); leur presentations est l'objet 
des lignes suivantes. 

En 1983, pendant la deuxieme campagne de fouilles (juillet-aout; une 
premiere campagne des fouilles fut executee dans le mois d'avril), Ies 
fouilles se -,ont concentrees dans Ja partie Sud-Ouest de l'etablissement 
romain (fig. 2). Dans ces parages on avait remarques sur le terrain, 
pendant le labourage, dans une portion d'envirnn 100 m dl' longeur et 
7 m d'epaisseur, orientee Ouest-Est, beaucoup de petits cailloux. Cette 
b;:nde semblP. indiquer la voie romaine, signalee il y a plus de 100 ans 
dans la litterciturc de specialite ,(Ackner 18.56, p. 20, no . .13; Goos 1875, 
passim). 

D'apres Ies donnees recueillies pendant l'executi'on de la coupe a 
tr:ivers l;.1 voie, et du rnoins -dans la porti-on tranchee et etudiee par 
nous, on peut affirmer que cette voie i(appartenant au troisieme ni.­
ve,m de construction l'a dit deja) etait large d'environ 7 m et epaisse de 
0,30 rn au maximum dans .son axe median. Nous en avons etudie la 
strl!lcture egalement; a base-mains non partout-dle etait munie de 
cai!lcux, bloc~ en pierre ou fragments de briques meme (fig. 3/1-2); 
puis, jusqu'a ,la surface du .terrain, il y avait une couche de petits caillaux 
melan!!es de terre et de fragments ceramiques. Certains details (telle la 
couleur du gravier utilise, la stratification des couches, ainsi que Ies 
dimensions de ces i5tructures diverses) semblent indiquer une construc­
tion en deux phases. Dans ce :eas lă., la voie doit avoir en durant le 
premiere ph,,~c une largeur d'environ 4 m et une forme bombee spe­
rifique, tandis que dans la deuxieme phase elle fut elargie, en y ajoutant 
sur la câte Sud .encore 4 m d'elargeur. Mais elle n'a re<;u effectivement 
ql!le 3 m encore, car 1 m ne faisait que se superposer au câte Nord ele 
l':mcienne voie et ainsi est venue ~onstituer la partie centrale, bombee, 
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de la nouvelle route. Pourtant, il reste toutjours la possibilite d'avoir une 
seule phase .:-onstructrice, Ies lentilles de gravier de 1couleur et compo­
sition differente refletant uniquement leurs sources differentes (des si­
tuations similc:.ires, parfois difficilement ,decelables, sont a rencontrer 
pour l'agger d'un camp fortifie). En tout cas, la largeur de seulement 
4 m pour unc voie semble tout a fait normale 1et se rapproche mieux 
des precepts antiques (Besnier pp. 782-786), meme si Ies routes ayant 
une largeur de 7 m -ne sont pas impossibles (Chapot, p. 812). -elles etant 
::iaestees en D;:,ciE aussi (Macrea 1969, ,p. 155). 

Si les elements relates ci-dessus concernant Ies phases de construc­
tion ne sont pa~ completament tires au clair. ii y a quelque chose qui 
C'()mplique encore le probleme: Ies fondations de certains c"Clifices c•m­
places sur le câte Sud de la voie investiquee par nous ne ,sont pas pa­
ralleles a celle-ci, elle aurait fallu etre habituellement. Elles sont situees 
obliquement a la route, faisant un angk avec elle. ce qui nous oblige 
de Ies considerer anterieures a la voie. Dans l'um• de ces maisons on 
a trouve une monnaie en bronze de Phillipe l'Arabe (un sesterce date 
246-247 a~. J.-C., ayant sur }'avers l'effigie dP Phillippe l'Arabe, et 
le revers la representation de- la province de Dacie entouree par la le­
}.!ende PROVINCIA DACIA), ce qui prouv-e leur utilisation dans l'etape 
finale de l'e:-ablissement aussi, c·est-a-dire durant la „modernisation" 
de voie. A ce moment-la. l'ancicnne route en terre battue (via te1,ena) 
(Besnier pp. 784-785) fut elargie et consolidee sur cPrt,iins portion 
O.VC'c des dalles et des cailloux, sur lesquels on avait mis du ,gravier, la 
,·oie devenant air.si un via glarea strata (Besnier pp. 784-785). 

D,ms l'anr;ee 1984 toutjours dunmt la secondc campagne de fouilles 
(juillet-aout), Ies recherches se sont deroullees vers l,1 man!C' Est de 
J'etablissemPnt. dans deux endroits. Dans le premier, situe sur la rivie 
droite de la riviere de T,îrnava Mare et toujours dans le troisieme ni­
veau de constcuction, on a sectionne le segment d'une voie. Celle-ci au 
moins dans la coupe, presente cette fois-ci une structure uniquement 
cn f.{ravîer. EHe atteint 6,70 m de largeur et, dans le centre bombe, 0,30 
m d'epaisseur (fig. 4„1-2). Sur la câte Est on a deniche les massives 
fondations d'un edifice de 1grandes dimensions, qui-lui aussi-faisait un 
a!1gle avec l'axe de la voie. Mais sur la câte Ouest se trouvc un autre 
cdifrce ~1 plw;:ieures chambrcs bil'n alligne a :l'axe de la voie a environ 
4 m de la bordurc de la route et s'ouvrant vers celk-ci (fig. 5) (edifice 
cc,ntemporain .:1 la voie, -au erige ulterieurement). Sur cette voie furent 
decouvcrts dc-s fragments de briques, de tuiles et des imbrices, ainsi 
qu'on denier. d(' Iulia Maesa (218~-222 ap. J.-C.). 

Le troisic·mc segment de voie se trouvant a environ 35 m Nord­
Oucst de la route fouillee cn 1983, est oriente Nord-Nord-Ouest. Il fut 
sectionne et etudie en juillet 1995. A cette occasion on .a remarque que 
la voie, d'environ, 7,50-8 de largeur, a une structure uniquement en 
gravier melange de terre; .elle presente une epaisseur maximale de 0,20 
m dans son axe median. Dans sa partie superieure, tout comme d'autres 
voies, elle touchc la surface du terrain d'aujourd'hui (fig. 6) {il est assez 
difficile d'accepter que cette voie. ainsi que Ies autes, aient eu dans leur 
partie superieure des daUes en pierre; durant nos fouilles ainsi que 
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nos recherches de surface, nou n'avons observe aucun indice en ce sens). 
Cette voie appartinet egalement, du point de rue stratigraphique, au 
dernier niveau romain, tant comme Jes autres voies presentes ci-dessus. 
Cette fois an ne trouve plus dans sa proximite de fondations d'edifices 
plus anciens ou contemporains a elle, mais. uniquement de faibles traces 
archeologiques (fragments de vases, de briques ou d'imbrices), parfois 
ayant penetre (foules par Ies passants) plus profondement dans la terre 
envirommte, et datant toutjours de ce dernier niveau. 

Contemporaines de cettes voies, dans la premiere phase, ayant la 
meme_ structure, sont deux voies signalees entre Romula et la .Danube 
(Tudor 1968, p. 327; Tudor 1978, p. 52). 

Un portion similaire d'une telle voie .empierree a ete signalee par 
nas colleques I. Glodariu et E. Iaroslavschi egalement. Elle fut remar­
quee le long dt• ruisseau Pârâul Strâmb (affluent du Cibin, qui se de­
verse dan& •l'Olt au point .au celui-ci penetre dans Ies Carpathes Meri­
dionales), sur lequel passoit une route accessible vers Valea Vişei au 
Nord vers la vallee Târnava Mare (ou a environ 10 km Est de Micăsasa 
il se deverse la riviere. Mais cette route ausait pu quitter, a un certain 
n1oment, dans li.=, zone du Haşag, la Vallee de Valea Vişei pour passer 
- a travers des collines un peu plus douces - dans la vaUee de Şa­
rostin, qui debouche dans Târnava Mare aussi, tout pres de son meandre 
le plus merid:or.al). 

Tout ce cu'on a constate concernant les voies etudiees dans l'eta­
blissement romain de Micăsasa semble prouver leur empierre „moder­
nisation" aprcs le: regne de Caracalla; l'archeologic ne fait que confir­
rner Ies donnt•es epigraphiques fournies par Ies bornes milliaires (Ma­
crea 1969, p 153). Ces ,assertions sont a appliquer pour toute la voie 
qui longeait b Târnava Mare jusqu'aux camps romaines de la .fron­
tiere Est de la province et encore plus loin. Dans ce cas il faut remar­
quer que la „modernisation" de ces routes s'est accomplie apres la re­
d:-1.ction dP l'Wneraire d'Antonin (Besnier p. 792) et qu'elle resta in­
~o'lnue a celui (ou a ceux) gui a (ont) redige cet ouvrage. De la meme 
maniere s'expliquc a natre avis, leur manque de la Tabula Peutingeriana 
egalement. 

En fait, de„ voies similaires ayant la meme structure, ont existe dans 
b periode anterieure aussi. On cite quelques :Portions investiguees sur 
la route Pot,,issa-Napoca (Russu 1974, p. 1478; Winktler 1980, p. 67) 
d:ms Banat (fiăuţ 1977, pp. 153-154) et Sarmizegetusa - Ulpia Traiana 
(Daicoviciu 1932-1938, p. 360, fig. 5, pp. 376-377). 

La structure des vaies romaines empierrees en Dacic, ;'1 l'exception 
de certaines pcrtions speC'iales, tel le pasage par une zone marecageuse 
(Răuţ 1977, p. 152-153) au celle conduisant dans Ies camps, ainssi qu'ci 
l'entree dans le camp de Porolissum (Ghergariu 1980, p. 77), est gene­
r::tlemf'T'\'.: simi!E1ir1,: dans toute la province. 
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Fig. 1. Croquis de fa zone geographique. 
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MÎCASASA 
{ centrul şi zona de sud-est) 

50 100m 

LEGENDĂ 
- ----Delimitarea ariei probabile a ~zării romane 

-suprafeţe unde s-au fă.cut cercetări 

F ig. 2. Croquis de l'etablissement contemporain consignant l'arie probable du 
site romain et Ies endroits investigues dans l'etablissement romain . 
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Fig. 4. Plain et p rofils de la voie fouillee en 1984. 





Fig. 2- 3. Images avec la structure de la voie qui fut clecope r tee et coupee ra­
tionellement en 1983. 



Fig. 4-5. La voie fouillee et section nee en p lusi eures. 



Fig 6 - 7. La voie decopertee e t copee en 1995. 


